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Stages en Tunisie et en Turquie
pour préparer la saison

Musique, danse, théâtre…

Plusieurs festivals
dans différentes villes
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Championnat arabe de natation «Oran-2022» (3e journée) 

Plusieurs personnes ont péri et d'autres blessées

Un été meurtrier sur les routes
Page 3

Les faits rien
que les faits

Par Mohamed Habili

S' il ne s'agissait que de
se demander quel
pourrait être le résultat

du référendum sur la nouvelle
Constitution tunisienne, devant
se tenir demain 25 juillet, par
ailleurs premier anniversaire
du coup de force de Kaïs
Saïed, la réponse viendrait
pour ainsi dire d'elle-même : le
oui l'emporterait sans doute et
largement. On le sait parce
que le bord ayant pris l'initiati-
ve d'appeler les Tunisiens à se
prononcer sur la nouvelle loi
fondamentale n'a pas fait dans
la précipitation. Il s'est écoulé
très exactement une année
entre le moment où il a sus-
pendu l'ancienne Constitution
et celui du vote sur celle qui
est destinée à la remplacer.
Une année est un temps suffi-
sant pour tout le monde, aussi
bien pour ceux qui se recon-
naissent dans le nouveau régi-
me que pour ceux qui militent
pour le rétablissement du pré-
cédent. On peut en effet tout
reprocher à Saïed mais pas
d'avoir cherché à prendre de
court les opposants à ses
réformes, en imprimant aux
événements un rythme trop
rapide pour que ces derniers
puissent être à même d'organi-
ser la riposte. En prenant tout
son temps, il leur a laissé par
la même occasion tout le
temps dont ils pourraient avoir
besoin pour mobiliser massi-
vement contre son projet, pour
autant bien sûr qu'ils aient une
base populaire à mettre en
marche. 

Suite en page 3

Le FFS annonce sa participation
Élections locales partielles du 15 octobre prochain 
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Grosse arnaque dans les villages côtiers

En cette période de congés, de nombreux Algériens préparent leurs vacances. Cependant, s'en offrir
est toujours cher en Algérie. Ceux qui disposent de gros budgets scrutent les promotions qui leur

permettront de découvrir le monde via des séjours proposés vers des contrées lointaines. Les petites
bourses cherchent toujours les destinations de proximité, à savoir les villages côtiers.  Page 2

Trop chères, les
vacances en Algérie

Déjà dix 
médailles d’or 
pour l’Algérie
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Par Meriem Benchaouia

S
i pour les plus chanceux
passer du temps en
famille rime avec
voyages à l’étranger, les

autres se contentent de
quelques journées à la plage.
Mais même cette évasion n’est
pas accessible à tout le monde.
Malheureusement, le coût d’une
journée à la plage devient un
luxe pour les bourses
moyennes. En effet, un para-
mètre revient chaque année : la
flambée des prix. Inévitablement,
et principalement dans les zones
les plus touristiques, les vacan-
ciers ont la désagréable surprise
de voir les tarifs augmenter : ali-
mentaire ou locations saison-
nières, la facture est plus salée
en période de vacances d’été.
Ainsi, la demande sur certains
produits alimentaires augmente
durant l’été dans les villes
côtières qui sont submergées de
vacanciers, ce qui crée un  sur-
enchérissement sans commune
mesure des prix des produits de
large consommation. Dans la
ville de Tipaza, par exemple, la
bouteille d’eau minérale de 1,5

litre coûte 100 DA en période
estivale, alors que normalement
son prix n’excède pas les 40 DA.
Idem pour le pain et la restaura-
tion dans son ensemble.  A
chaque saison de grande
consommation, les prix flambent
et mettent à rude épreuve les
ménages à revenus faibles ou
moyens. Le citoyen courbe 
l’échine devant la loi implacable
de l’offre et de la demande. Si
cette situation est préjudiciable à
plus d’un titre pour les familles,
les commerçants, eux, nagent
dans le bonheur. Cela  représen-
te pour eux une période des
vaches grasses idéale pour ren-
flouer les caisses.  «A cause de
la flambée des prix je ne peux
même pas offrir des vacances à
mes enfants», se désole un père
de famille.  «Mes enfants sont
habitués au rythme des
vacances d’été. Chaque été on
les emmène profiter de la plage à
Cherchell. Pour l’hébergement,
heureusement que ma sœur et
sa famille habitent les environs
sinon il aurait été difficile de
payer le bungalow dont  les prix
augmentent à chaque saison
estivale, sans parler de la restau-

ration», nous a confié Assia,
fonctionnaire et mère de trois
enfants. «Nous traversons une
période difficile avec toutes les
dépenses durant l’année. Nous
devons en plus faire face à une
flambée des prix», s’écrie un
client. «Une journée à la plage

peut coûter, en effet, jusqu’à 
8 000 dinars en comptant les
frais du parking, puis ceux d’une
table avec chaises et parasol en
plus d’un déjeuner», nous dit
Fateh, un père de famille. Les
clients se mettent en colère dès
qu’ils franchissent le seuil du

marché, mais finissent tout de
même par acheter  en petites
quantités. «Comment voulez-
vous que je fasse pour permettre
à mes enfants de passer une
journée à la plage quand les
légumes atteignent de tels prix.
Mon mari est le seul à travailler.
Jamais nous n’avions rencontré
autant de difficultés pour joindre
les deux bouts», affirme une
mère de famille. «On n’arrive plus
à répondre à nos besoins. Nous
sommes lynchés de partout», à
déploré, hier, un père de famille
au marché de Zéralda.  «Les
commerçants profitent de ces
occasions pour augmenter les
prix, c’est connu», nous a lancé
un citoyen. Approché, un père
de famille dira : «Quand le
citoyen va au marché, il reste stu-
péfait. Comment un simple fonc-
tionnaire peut prétendre à des
vacances ?». Selon lui, «cette
situation est due à l’absence de
contrôle. On apprend par-ci par
là que l’Etat a mis en place des
cellules de lutte contre la fraude,
mais la réalité est qu’il n’y a pas
de suivi sur le terrain puisque les
commerçants n’en font qu’à leur
tête». M. B.

Trop chères, les vacances en Algérie
Grosse arnaque dans les villages côtiers

 En cette période de congés, de nombreux Algériens préparent leurs vacances. Cependant, s'en offrir 
est toujours cher en Algérie. Ceux qui disposent de gros budgets scrutent les promotions qui leur permettront 

de découvrir le monde via des séjours proposés vers des contrées lointaines. Les petites bourses
cherchent toujours les destinations de proximité, à savoir les villages côtiers.  
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Dimanche 24 juillet 2022

L’utilisation de l’hydrogène vert dans le
secteur industriel en Algérie et son

apport, ainsi que l’évolution de la
recherche scientifique dans le développe-
ment de cette source énergétique ont été
au centre des débats lors d’un séminaire
organisé hier à Alger. Ce séminaire, initié
par l’Organisation nationale pour la sau-
vegarde de l’environnement et l’échange
touristique (ONSEET), vise «à débattre de
l’évolution de la recherche scientifique, en
Algérie et à l’international, et à partager les
expériences dans ce domaine», en plus
de mettre en avant «les efforts du secteur
industriel dans le développement de l’utili-
sation de l’hydrogène vert», a indiqué le
président de l’ONSEET, Belkheir Bachiri.
L’événement a également pour objectif de

regrouper les chercheurs universitaires,
les experts et les représentants des
départements ministériels concernés par
le développement de l’hydrogène vert en
Algérie, a-t-il souligné. Ce séminaire de
deux jours verra la présentation de 59
études issus de 24 universités et de cinq
centres de recherches algériens à travers
le pays, a-t-il expliqué, ajoutant que ces
travaux s’articulent autour des aspects de
«production, de stockage, de transport et
de distribution, ainsi que les utilisations
de l’hydrogène vert», en plus des ques-
tions liées à «la sécurité et aux normes»
de sa production. Ces études seront
exposées sous forme de conférences plé-
nières ou de communications présentées
lors des différents ateliers programmés au

cours de ce séminaire. Parmi les confé-
rences animées, celle de la directrice 
d’études au niveau du Centre de dévelop-
pement des énergies renouvelables
(CDER), Rafika Bouderies, sur «les poten-
tialités du power to gas en Algérie», lors
de laquelle elle a mis en avant les diffé-
rentes utilisations de l’hydrogène vert et
ses avantages, notamment dans les sec-
teurs de la pétrochimie, l’industrie et le
transport. Mme Bouderies a souligné, dans
ce cadre, le rôle «important» de l’utilisation
de l’hydrogène produit à partir des éner-
gies renouvelables dans «la réussite» de
la transition énergétique en Algérie, et ce,
à travers la valorisation des surplus de
production des énergies propres. Cela en
plus de contribuer à «la valorisation» du

CO2, avec l’utilisation de l’hydrogène vert
dans la production, en l’associant au
dioxyde de carbone et du méthane, ce qui
contribuera à «la réduction de l’émission
des gaz à effet de serre et de fait à la pré-
servation l’environnement», a-t-elle expli-
qué. A noter que ce séminaire s’est
déroulé en présence des représentants
des ministères de la Transition énergé-
tique et des Energies renouvelables, et de
l’Industrie, et ceux du Conseil national
économique social et environnemental
(CNESE), de l’Institut national d’études de
stratégie globale (INESG), des centres de
recherches et des universités.

Sami Y.

Energies renouvelables/Hydrogène/Industrie/Séminaire 

L'apport de l'hydrogène vert 
dans l'industrie en Algérie débattu lors d'un séminaire

Le nombre de partenariats
conclus par la Direction de la
formation et de l’enseignement
professionnels de Boumerdès et
les autres différents organismes
et services administratifs, au
cours des deux dernières
années, s’élève à 90 accords
dans divers domaines, a-t-on
appris, hier, de cette direction.
Le directeur du secteur, Cherifi
Mohamed, a indiqué à l’APS que
la signature de ces 90 accords
qui s’inscrivent dans le cadre du
partenariat avec les différents
secteurs, s’est déroulée depuis
l’année 2020 à ce jour, faisant

état de l’existence d’autres
accords dont la signature est en
cours de préparation avec diffé-
rentes parties. Pour M. Cherifi,
l’accord de partenariat conclu
avec la Direction des services
agricoles se veut l’un des
accords les plus importants,
sanctionné par la formation de
près de 1 040 fellahs dans les
métiers agricoles et l’aqualcultu-
re intégrée à l’agriculture. Les
autres accords les plus impor-
tants sont ceux conclus avec le
secteur de la Pêche, en vertu
desquels 400 pêcheurs ont
bénéficié d’une formation dans

la spécialité de rénovation des
filets et autres accords conclus
avec l’Organisation nationale de
développement économique
(ONDE), dans le but de relancer
les programmes économiques
et sociaux, consolider et déve-
lopper les métiers dans le
domaine. La Direction de la for-
mation professionnelle a égale-
ment conclu d’autres accords
avec l’Agence nationale de la
gestion du micro-crédit
(ANGEM), ayant pour objet l’ap-
plication du programme de sen-
sibilisation et d’accompagne-
ment en vue de la réalisation

d’un projet d’entreprise, d’un
autre accord relatif à l’améliora-
tion des compétences de 790
fonctionnaires dans la filière du
tourisme et de l’artisanat et un
autre accord avec l’Association
nationale de prévention des
accidents de la route sur l’appli-
cation du programme d’informa-
tion et de sensibilisation. La
Direction de la formation profes-
sionnelle a également signé une
convention avec l’Organisation
des anciens Scouts musulmans
algériens et l’Union générale
des artisans algériens pour la
mise à niveau des travailleurs et

la création d’un espace d’échan-
ge pérenne. Une autre conven-
tion a également été signée
avec la Chambre de l’artisanat et
des métiers pour la mise à
niveau et la formation des tra-
vailleurs aux métiers et à l’artisa-
nat. La signature de ces conven-
tions, qui prévoient des forma-
tions d'un mois à une année
selon l'importance de chacune,
s'inscrit dans le cadre de l'adap-
tation de la carte pédagogique
aux exigences du marché du tra-
vail en faveur du développement
local dans la wilaya.

Hani Y. 

Boumerdès/Entre le secteur de la Formation professionnelle et différents organismes

Signature de 90 accords de partenariat depuis 2020



Le Front des forces socialistes
(FFS) a annoncé, hier, sa par-

ticipation aux prochaines élec-
tions locales partielles, prévues
le 15 octobre 2022.
«Conformément à la résolution
du conseil national extraordinaire
du 10 septembre 2021 portant
décision de participation aux
élections locales du 27
novembre 2021, et dans le pro-
longement de cette participation,
le FFS informe l’opinion publique
qu’il prendra part aux élections
locales partielles prochaines
convoquées pour le 15 octobre
2022 dans quatre communes de
la wilaya de Béjaia et deux autres
communes au niveau de la
wilaya de Tizi Ouzou» a indiqué
le communiqué du FFS.
«L’objectif de la participation du

FFS est de gagner des espaces
dans les Assemblées populaires
communales concernées et pro-
fiter de ce rendez-vous politique
pour promouvoir son projet poli-
tique et plaider en faveur de sa
vision de la gestion locale basée
sur la démocratie participative et
la solidarité locale», est-il expli-
qué. Le communiqué, signé par
Youcef Aouchiche, premier
secrétaire national du parti, ajou-
te : «Nous demandons à nos
structures locales et nos mili-
tants, notamment ceux concer-
nés par cette échéance, d’œu-
vrer afin d’assurer la réussite de
cette élection et permettre au
parti d’atteindre les objectifs tra-
cés à travers cette participation».
Dimanche dernier, le président
de la République, Abdelmadjid

Tebboune, a signé un décret pré-
sidentiel portant convocation du
corps électoral en vue des élec-
tions partielles des membres des
APC au niveau de quatre com-
munes dans la wilaya de Béjaïa
et deux  communes dans la
wilaya de Tizi-Ouzou, dont la
date est fixée au 15 octobre pro-
chain, a indiqué un communiqué
de la Présidence de la
République. Le président de
l’Autorité nationale indépendan-
te des élections (ANIE),
Mohamed Chorfi, avait affirmé
«la disponibilité» des formulaires
de candidature au niveau des
délégations de l’Autorité dans
les deux wilayas concernées.
«L’ANIE est mobilisée pour
mener à bien et encadrer ce ren-
dez-vous électoral», a-t-il fait

savoir dans une conférence de
presse animée au lendemain de
la promulgation du décret prési-
dentiel. Le président de l’ANIE
avait appelé les jeunes âgés de
18 ans et plus à s’inscrire dans
les listes électorales pendant la
période de la révision exception-
nelle ayant été fixée, en vue de
«consacrer le principe de la
démocratie et poursuivre le pro-
cessus d’édification des institu-
tions de l’Etat». «C’est une
échéance ordinaire et pas
exceptionnelle», a-t-il précisé,
ajoutant que la campagne élec-
torale en prévision de ces élec-
tions s’étalera du 22 septembre
au 11 octobre prochain. Chorfi a
rappelé que les listes des candi-
dats devront être déposées
avant le 25 septembre. Aussi,

l’ANIE, dans un communiqué, a
tenu à informer les citoyennes et
citoyens, ainsi que les partis
agréés souhaitant se présenter
ou soumettre des listes de candi-
dature dans les six communes
concernées que celles-ci se
dérouleront selon les mêmes
mesures organisationnelles et
procédures stipulées dans les
dispositions de la loi organique
relative au régime électoral en
vigueur. Les APC concernées
par ces élections partielles sont :
Feraoun, M’cisna, Toudja et
Akbou dans la wilaya de Béjaïa,
et Aït Mahmoud et Aït Boumahdi
dans la wilaya de Tizi-Ouzou.

Massi Salami 
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Un été meurtrier sur les routes 
 L'été est toujours une saison particulièrement sanglante sur les routes en Algérie. Selon les

chiffres quotidiens communiqués par les différents corps de sécurité, il ressort que
l'hécatombe continue sur sa lancée à un rythme effréné. 

Plusieurs personnes ont péri et d'autres blessées 

Par Louisa A.R.

L
a saison estivale, période
des grandes vacances,
est aussi synonyme de
drames. Malgré les nom-

breux barrages de gendarmerie
et de police, des conducteurs
continuent de faire fi du code de
la route en faisant de la vitesse, à
l’origine d’une grande partie des
accidents de la circulation.  

Rien que pour la journée
d’hier, trois personnes ont trouvé
la mort, dans la nuit de vendredi
à samedi, lorsque leur véhicule a
percuté un camion à ordures au
niveau de l’autoroute de Douéra
en direction de Birtouta (Alger).
Contacté par l’APS, le chargé de
communication à la Direction de
wilaya de la Protection civile, le
lieutenant Khaled Benkhalfallah,
a indiqué que  l’accident est sur-
venu précisément à la sortie du
tunnel de Chaaoua et a fait trois
morts, dont deux frères. 

Un autre bilan de la

Protection civile, arrêté hier, fait
état du décès de deux per-
sonnes et neufs autres blessées
enregistrées dans la wilaya
d’Oran et de Aïn Témouchent.
Pour la wilaya d’Oran, une per-
sonne a trouvé la mort et huit
autres ont té grièvement bles-
sées dans un accident de la
route qui s’est produit au niveau
de la route nationale RN 02 dans
la commune de Mers El Kébir,
suite à une collision entre un
véhicule et un bus de transport
assurant la ligne Oran-Aïn El
Turck. Sitôt l’alerte donnée, les
éléments de la Protection civile
d’Aïn El Turck se sont rendus sur
place pour porter secours aux
victimes et constater le décès
sur place d’un des conducteurs.

Les huit blessés, cinq
femmes et trois hommes, âgés
entre 10 et 69 ans, ont été admis
aux urgences médicales de l’hô-
pital Medjebbar-Tami de Ain El
Turck. Une autre personne a
trouvé la mort et une autre a été

blessée dans un accident de la
route survenu vendredi soir à Aïn
Témouchent. Le drame s’est
produit sur l’axe du chemin de
wilaya (CW) 26, au niveau du
tronçon reliant les communes de
Terga et d’El-Malah (Aïn
Témouchent), suite au dérapage
et au renversement d’une moto
grosse cylindrée avec deux per-
sonnes à bord. Le conducteur
qui portait un casque de protec-
tion a été blessé, alors que le
passager (35 ans) est décédé,
selon les services de la
Protection civile.

La semaine passée, un acci-
dent grave s’est produit dans la
wilaya de Sidi Bel-Abbès, faisant
huit morts sur place. Il y a eu lieu
à l’aube, au niveau de la route
nationale (RN 92) dans son tron-
çon reliant les communes de
Telmouny et Belarbi, suite à une
collision violente entre un véhi-
cule touristique et un bus des-
servant la ligne Hassi Messaoud-
Tlemcen. Les victimes de sexe

masculin âgé entre 17 et 42 ans
étaient bloquées dans le véhicu-
le.

Selon un communiqué de la
Direction générale de la Sûreté
nationale (DGSN), neuf per-
sonnes ont trouvé la mort et 458
autres ont été blessées dans 383
accidents de la route survenus
en zones urbaines en une semai-
ne (durant la période allant du 12
au 18 juillet).

Le facteur humain demeure la
principale cause de ces acci-
dents dans 95 % des cas, selon
la même source qui cite notam-
ment le non-respect du code de
la route et de la distance de
sécurité, l’excès de vitesse, la
fatigue, la manque de vigilance
au volant et d’autres facteurs liés
à l’entretien du véhicule. Dans ce
cadre, la DGSN appelle à nou-
veau les usagers de la voie
publique au respect du code de
la route et à la prudence au
volant.

L. A. R.

Les faits rien
que les faits

Suite de la page une

I
l se trouve qu'à aucun
moment au cours de
cette année d'observa-
tion ils n'ont réussi à faire

descendre dans la rue la foule
imposante, évocatrice du
peuple dans son ensemble.
C'est même l'effet contraire
qu'ils ont obtenu à la longue,
c'est-à-dire la démonstration
non pas de leur force mais de
leur faiblesse, en tout cas de
leur isolement dans la société.
Pour le vote de demain, trois
possibilités se présentent :
une participation massive,
impressionnante, indéniable ;
ou bien tout le contraire, une
participation plus que faible,
dérisoire ; ou alors une partici-
pation moyenne, mitigée,
n'autorisant aucun avis
péremptoire, ni d'un côté ni de
l'autre. Les opposants à Saïed
font semblant d'être certains
que c'est le deuxième scéna-
rio qui prévaudra. En réalité,
ils n'en savent rien. Ils n'ex-
cluent pas le pire de leur point
de vue, c'est-à-dire une partici-
pation massive, accoucheuse
d'un plébiscite forcément, et
pour la nouvelle Constitution
et pour le président. Seul un
boycott, à ce point massif qu'il
saute aux yeux, leur convien-
dra. Une participation impor-
tante, sans que ce soit assimi-
lable à un raz-de-marée, ce
sera pour eux en revanche la
fin de tout. Ennahdha sait bien
que dans ce cas elle sera dis-
soute à coup sûr, une menace
qui plane sur elle depuis main-
tenant une année exactement.
Aucune de ces trois possibili-
tés, on l'aura peut-être remar-
qué ne tient compte du résul-
tat officiel, quel qu'il soit finale-
ment, qu'il soit vrai ou faux. Il
n'est question ici que de ce
qui est observable à l'œil nu,
et qui de ce fait s'imposera à
tous. S'il y a raz-de-marée, si
les bureaux de vote sont pris
d'assaut, il ne s'en trouvera
personne de sensé pour le
nier. Idem si c'est le contraire
qui se produit, c'est-à-dire un
boycott massif. Si au bout du
compte, on n'assiste ni à l'un
ni à l'autre, le oui sans doute
l'emportera, mais cela n'empê-
chera pas les opposants de
crier à la fraude immense,
éhontée, révoltante. La crise
se poursuivra au lieu de trou-
ver ce 25 juillet son épilogue.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR

Élections locales partielles du 15 octobre prochain 

Le FFS annonce sa participation 
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Par Halim N.

«A
son arrivée, M.
Lamamra a eu
des entretiens
bilatéraux en tête-

à-tête avec son homologue ira-
kien, Fouad Muhammed
Hussein, suivis d'une séance de
travail élargie aux délégations
des deux pays», précise le com-
muniqué.

Lors de cette réunion, «les
relations bilatérales et les
moyens de les renforcer ont été
abordés et les deux chefs de la
diplomatie ont salué les liens fra-
ternels profonds et historiques et
ont convenu du calendrier des
prochaines échéances bilaté-
rales, notamment la 14e session
de la Commission mixte algéro-
irakienne, ainsi que l'échange de
soutien aux candidatures des
deux pays dans les organisations
et organismes internationaux et
régionaux», selon la même sour-
ce.

Il a été convenu également de
«la nécessité de procéder à une
évaluation globale de la coopéra-
tion bilatérale et d'actualiser le
cadre juridique, en insistant sur
l'impératif d'inclure de nouveaux
domaines de partenariat, y com-
pris les secteurs de l'Energie et

de l'Industrie pharmaceutique». 
Par ailleurs, la réunion a été

«une occasion pour aborder les
principales questions régionales,
à la lumière des derniers déve-
loppements sur la scène interna-
tionale ainsi que les perspectives
d'approfondissement des
consensus sur les positions des
deux pays concrétisant leur
engagement et leur attachement
à renforcer le rôle de l'action
arabe commune dans la défense
des intérêts suprêmes de la
Nation arabe et ses questions
cruciales, avec à leur tête la
question palestinienne», ajoute la
même source.

A cette occasion, «le ministre
irakien a réitéré le soutien de son
pays aux efforts consentis par
l'Algérie pour assurer une prépa-
ration optimale du prochain som-
met arabe prévu les 1er et  2
novembre prochain à Alger,
exprimant l'engagement de l'Irak
à contribuer activement à la réus-
site de cet important rendez-
vous, à travers des conclusions
qui soient à la hauteur des aspi-
rations des peuples arabes».

«Le chef de la diplomatie ira-
kienne a salué les démarches
louables entreprises par l'Algérie
sous l'égide du président de la
République, Abdelmadjid

Tebboune, pour la consolidation
de l'unité nationale
palestinienne», souligne le com-
muniqué.

Evoquant «les graves tensions
et la polarisation marquant les
relations internationales en rai-
son de la crise en Ukraine, les
deux parties ont estimé nécessai-
re pour le Groupe de contact
arabe de poursuivre ses mis-
sions dans le cadre de la position
arabe commune fondée sur les

principes du non-alignement et
d'une réelle volonté de contribuer
aux efforts internationaux pour un
règlement pacifique de cette
crise», selon la même source.

Les deux parties ont, en
outre, procédé à «un échange de
vues sur les voies et moyens à
même de redynamiser le rôle du
mouvement des non-alignés
pour lui permettre d'apporter une
contribution positive afin de
mettre un terme à la crise, tout en

œuvrant au renforcement de
l'ordre mondial multilatéral et à la
démocratisation des relations
internationales».

Au terme de la réunion, les
deux ministres sont convenus
d'intensifier la concertation et la
coordination en prévision des
prochaines échéances bilaté-
rales et multilatérales, a conclu le
communiqué.                     H. N.

En qualité d'envoyé spécial du Président Tebboune

 Le ministre des Affaires étrangères et de la Communauté nationale à l'étranger, Ramtane Lamamra, est arrivé
vendredi dans la capitale irakienne Baghdad, pour une visite de travail de deux jours, en qualité d'envoyé spécial du

président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a indiqué un communiqué du ministère.    

Arrivée de Lamamra en Irak pour 
une visite de deux jours 

C e qui semble être une
banalité devient un phé-
nomène dangereux pour

la société. L'immigration clandes-
tine d'algériens vers l'Europe
reste une énigme quasi impos-
sible à dénouer. Une probléma-
tique qui est masquée car les
chiffres de ceux qui s'en vont
demeurent inconnus, sinon
occultés. Et si l'on ignore les
chiffres des candidats au départ
et à l'arrivée on ne saura jamais
celui des disparus. Un dilemme
qui désarticule toutes les poli-
tiques du développement social.
On a comme l'impression que ce
fléau est un tabou et en l'absence
d'une volonté de lutter efficace-
ment contre les mécanismes de
la «harga», on perdra sur toute la
ligne. Aujourd'hui, la priorité c'est
de mener une lutte stratégique
contre l'intensification des
réseaux de passeurs. Ces der-
niers naissent ailleurs et se
confortent sur nos côtes. A
chaque fois que les conditions
météorologiques le permettent,
des avalanches de sans-papiers
débarquent sur les côtes sud et
sud-est de la péninsule ibérique.
Ce week-end, pas moins de 100
immigrés clandestins furent inter-
ceptés par la marine espagnole,
provenant des rives ouest algé-
riennes, rapporte le quotidien «La

verdad».  Le constat est que les
moyens et les méthodes de rega-
gner l'autre rive ont été amélio-
rés, voire réorganisés. Cette réor-
ganisation témoigne de la conso-
lidation des réseaux sur le plan
financier et logistique. Des
réseaux qui planifient les traver-
sées depuis le continent euro-
péen, comptant sur les ramifica-
tions locales qui elles-mêmes
obéissent  à une stratégie rigou-
reusement accomplie. Sur le ter-
rain, ces organisations qui
paraissent bien établies font main
basse sur la logistique de l'immi-
gration clandestine. Afin de se
préserver «le marché» des
voyages clandestins, ils luttent
armes à la main pour empêcher
toute tentative de traversée qui
ne rentre pas dans les pro-
grammes du réseau. Les der-
niers incidents survenus sur les
côtes Ouest du pays sont un
échantillon qui ne dit pas son
nom. Les organisations de pas-
seurs sont si bien structurées
qu'elles recrutent des femmes
pour le «marketing», des
hommes pour d'autres tâches,
surtout l'accueil, l'encaissement,
l'hébergement d'avant la date de
départ,  et tous les préparatifs de
l'embarquement des candidats.
Les tarifs des traversées  subis-
sent aussi une inflation car le

voyage est devenu rapide, c'est-à
-dire qu’en à peine tois heures on
atteint l'autre rive de la
Méditerranée. L'autre raison des
gros tarifs c'est la sécurité  qu'of-
frent les embarcations '»semi-
rigides» à double moteur hors
bord très puissants .  Une organi-
sation assez huilée par des
moyens logistiques considé-
rables.  Aujourd'hui, les réseaux
ont accaparés l'ensemble des
plateformes de la «harga» de
Ghazaouet à Ténès. Ceci veut
dire que ces «opérators» de la
mort deviennent aussi puissants
que ceux du narcotrafic, pour
dire aussi qu'entre les deux l'al-
liance est parfaite.

Mostaganem /A défaut
de télésurveillance, les
chiffonniers sapent la

ville  
A Mostaganem, l'intensifica-

tion  du pillage du mobilier
urbain inquiète autant les
citoyens que les autorités
locales. Des pratiques  préjudi-
ciables car le phénomène affecte
le cadre de vie des citoyens. Ces
derniers temps, ce  fléau ne se
cache guère. Démunis, les
citoyens constatent au quotidien
les dégâts. Suite à cela, ils  s'ex-
priment  intensément sur les

réseaux sociaux, dénonçant l'im-
punité des auteurs de ce pillage
croissant. Pendant que tous s'oc-
cupent à admirer l'affluence des
estivants à Mostaganem et  que
les services de police et de gen-
darmerie  s’attellent à leur garan-
tir la sécurité, les chiffonniers
sapent la ville, la dépouillant de
son mobilier urbain. Des énergu-
mènes venus d'une autre planète
tentent de s'enrichir en volant
des vannes et couvercles d'ava-
loirs en fonte, dédommageant
ainsi tout le réseau. Leurs tech-
niques sont rodées. Avec des
camionnettes et à partir de l'arriè-
re, ils soulèvent la vanne ou l'ava-
loir à l'aide d'un crochet. Une
technique qui a toujours réussi.
Ce phénomène  prend une
ampleur démesurée  dans le vol
tout public, tout ce qui est ven-
dable. Les voleurs qui activent la
nuit trouvent une facilité décon-
certante à arracher, démonter,
charger des métaux de tous
genres. Des voleurs qui se spé-
cialisent dans la dépravation de
ce qui est utile aux citoyens... le
mobilier urbain. Les chiffonniers
à Mostaganem dans leur majori-
té sont des pillards qui ont pris
goût au vol de plaques de signa-
lisation, poteaux électriques,
haies en métal, portes de mos-
quées en fer, avaloirs, grilles,

vannes,  couvercles de regards,
panneaux d'abribus, caches de
compteurs, bancs publics en
fonte, bacs à ordures, supports
de toboggan, rails de chemin de
fer,  etc. Ils ne lâchent rien. Les
conséquences de ces pillages
sont très préjudiciables. Le pire
est que cette situation est
connue pour engendrer des
risques aux utilisateurs du mobi-
lier urbain dont les pertes sont
inestimables. Aujourd'hui, ce
constat aussi amer qu'il soit doit
cesser. Si on ne prend pas les
mesures qu'il faut, cela peut se
convertir  en actes de dégrada-
tion généralisée. Et les consé-
quences sont néfastes. A défaut
d'organisation du métier de chi-
fonnier par manque d'identifica-
tion des acteurs du secteur, a
défaut d'organisation de la filière
«ferraille», la saignée continuera
bel et bien. Un commerce clan-
destin,  des chifonniers non iden-
tifiés, des véhicules de ramassa-
ge de déchets prolifèrent car en
face il y a impunité. Aujourd'hui,
on doit vraiment s'inquiéter afin
de mettre un terme à ces pra-
tiques ignobles. Les moyens de
lutte contre ce fléau doivent être
mis en place et dans l'immédiat.
En ce sens, la télésurveillance
pourrait dissuader les pilleurs.

Lotfi Abdelmadjid 

Immigration illégale 

Les réseaux de passeurs se consolident 



Par Salem K.

F
ace aux crises qui affectent particulière-
ment les femmes et creusent les écarts
entre les sexes, le Fonds monétaire
international (FMI) a annoncé vendredi

vouloir mieux prendre en compte cette moitié de
l'humanité dans ses travaux avec les pays
membres.

Cette «stratégie de genre» a été approuvée
vendredi par le Conseil d'administration, a-t-on
appris dans un communiqué.

Il s'agit notamment d'«évaluer plus systémati-
quement les conséquences macroéconomiques
des écarts entre les sexes (...), en évaluant l'im-
pact différencié des chocs et des politiques», a
encore déclaré Mme Georgieva.

«Les crises, dont la pandémie et les guerres,
pèsent lourdement sur la vie et les moyens de
subsistance des femmes. (...) Ces développe-
ments exacerbent les écarts existants entre les
sexes, et nos pays membres affinent de plus en
plus leurs politiques pour mettre en œuvre des
mesures sensibles au genre», a-t-elle ajouté.

S. K.
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Le FMI veut mieux prendre en compte
les écarts entre hommes et femmes
 «La mise en œuvre réussie de cette stratégie aidera nos pays membres à parvenir à une croissance économique 

et à une résilience plus inclusives et équitables. Quand les femmes vont bien, les pays vont bien», a souligné 
la directrice générale de l'institution, Kristalina Georgieva.

L es prix à la consommation
finale des ménages sur les
douze derniers mois ont

grimpé respectivement de 3,5 %
à Yaoundé, la capitale camerou-
naise, et de 3,3 % à Douala,
métropole économique du pays,
selon les résultats d'une enquête
rendus publics vendredi par

l'Institut national de la statistique
(INS).   

Ces taux, note le rapport, 
s'avèrent supérieurs au seuil de 
3 % admis par les critères de sur-
veillance multilatérale de la
Communauté économique et
monétaire de l'Afrique centrale
(Cemac) qui regroupe égale-

ment le Congo, le Gabon, la
Guinée équatoriale, la
République centrafricaine et le
Tchad.  

L'INS note que cette progres-
sion des prix à la consommation
finale des ménages, ainsi que le
taux d'inflation sous-jacent,
résultent essentiellement de la

progression des prix des pro-
duits alimentaires et des
dépenses liées à l'enseignement.   

Dans l'ensemble, l'inflation
dans le pays semble davantage
tirée par les prix des produits
locaux que par les produits
importés.

S. K.

Cameroun 

Le taux d'inflation au-dessus 
du seuil de la CEMAC

L a cryptomonnaie centrafri-
caine, Sango, pourrait être
achetée en ligne sur sa

plateforme officielle à partir du 25
juillet, ce qui signifie le début
d'une nouvelle ère pour la
Centrafrique, a annoncé Obed
Namsio, ministre d'Etat, directeur
de cabinet à la Présidence de la
République dans un communi-
qué de presse publié jeudi.   

Selon le président centrafri-
cain, Faustin Archange
Touadéra, cette décision a pour
but d'attirer des capitaux afin de
tokéniser les ressources du pays
et de donner aux investisseurs
du monde entier la possibilité de
contribuer, de construire et de
bénéficier de l'infrastructure
numérique basée sur Sango
Blockchain. «Pays possédant

des richesses minières dépas-
sant l'imagination, la République
centrafricaine ouvre la voie à l'ac-
cès à ces ressources de la
manière la plus démocratique et
la plus transparente, permettant
aux investisseurs de toutes les
tailles d'acheter des actifs, mais
aussi de bénéficier de facilités
telles que la citoyenneté, l'e-rési-
dence et la terre, basées sur la

monnaie Sango qui régira prati-
quement tout l'écosystème éco-
nomique du pays», a-t-on appris
du communiqué.   

Adoptée par les législateurs
centrafricains et promulguée par
le président du pays, la crypto-
monnaie est entrée officiellement
en vigueur en République cen-
trafricaine fin avril.

Mahi Y. 

Centrafrique 

La cryptomonnaie Sango pourrait être achetée
en ligne sous peu

L' Union africaine (UA) s'est
«félicitée», hier, de l'ac-
cord signé entre la

Russie et l'Ukraine pour déblo-
quer les exportations de
céréales, un «développement
bienvenu» pour le continent qui
fait face à un risque accru de
famine. Cet accord est «une
réponse» à la visite en juin en
Russie du chef de l'Etat sénéga-

lais, Macky Sall, président en
exercice de l'UA, et de Moussa
Faki, président de la commission
de l'UA, qui avaient souligné
auprès de Vladimir Poutine «l'ur-
gence du retour des céréales
d'Ukraine et de Russie sur les
marchés mondiaux», souligne
l'organisation dans un communi-
qué. «L'UA réitère (son) appel à
un accord immédiat de cessez-

le-feu et l'ouverture de nouvelles
négociations politiques sous les
auspices du Nations unies dans
l'intérêt de la paix et de la stabili-
té mondiales», ajoute le commu-
niqué. Le conflit entre l'Ukraine et
la Russie – deux pays qui assu-
rent notamment à eux deux 30 %
des exportations mondiales de
blé – a conduit à une flambée
des cours des céréales et des

huiles, ainsi que des engrais.
L'ONU a dit craindre «un oura-

gan de famines», essentiellement
dans des  pays africains qui
importaient plus de la moitié de
leur blé d'Ukraine ou de Russie.

La Corne de l'Afrique (Kenya,
Ethiopie, Somalie, Djibouti) fait
notamment face à sa pire séche-
resse depuis 40 ans, qui a plon-
gé dans la faim au moins 18 mil-

lions de personnes. L'accord
signé vendredi à Istanbul entre la
Russie et l'Ukraine prévoit
notamment la mise en place de
«couloirs sécurisés» afin de per-
mettre la circulation en mer Noire
des navires marchands, que
Moscou et Kiev s'engagent à «ne
pas attaquer», selon un respon-
sable des Nations unies. 

Ouali N.

Céréales

L'Union africaine «se félicite» de l'accord entre la Russie et l'Ukraine

Chine 
Hausse de près de 

13 % de la production
d'électricité de
sources propres 

La production chinoise
d'électricité issue de sources
propres, notamment
l'hydroélectricité, l'éolien et le
solaire, a augmenté au premier
semestre de 2022, enregistrant
une hausse de 12,8 % en
glissement annuel pour
atteindre 1 235 milliards de
kWh, selon des données de
l'Administration chinoise de  de
l'énergie.  De janvier à juin, la
Chine a augmenté ses
investissements dans les
projets d'approvisionnement en
électricité et de réseau
électrique. Les investissements
réalisés dans le réseau
électrique ont atteint 190,5
milliards de yuans (environ
28,21 milliards de dollars), en
hausse de 9,9 % sur un an.  Fin
juin, la capacité de production
d'électricité installée de la Chine
avait atteint 2,44 milliards de
kW, soit une hausse de 8,1 %
en glissement annuel, indiquent
les données de l'administration
chinoise de l'énergie. 

F. T.
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Plusieurs festivals dans différentes villes 
Musique, danse, théâtre…

Par Racim C.

A
Djelfa, les mélomanes
ont rendez-vous depuis
hier et jusqu'au 25 juillet
avec le Festival culturel

local de musique, chant et danse,
un des évènements les plus atten-
dus dans cette région qui s'apprête
à mettre en valeur son patrimoine
ancestral et ses expressions tradi-
tionnelles. A l'est, la wilaya de
Batna accueille, du 27 et 31 juillet,
le 42e Festival international de
Timgad, un rendez-vous annuel
pour les mélomanes, attirés par les
stars de la chanson algérienne et
internationale. Toujours dans le
registre musical, la wilaya de
Tissemsilt donne rendez-vous aux
passionnés de chant et poésie
populaires, mis en valeur à la
faveur du Festival local de la chan-
son bédouine et la poésie populai-

re, un rendez-vous animé par des
troupes de musique bédouine et
poètes venus de toute l'Algérie.

Les amateurs du 4e art, quant à
eux, auront rendez-vous à Guelma
qui abrite du 24 au 29 juillet le
Festival local du théâtre profession-
nel, une manifestation annuelle qui
met en lice des troupes issues des
wilayas de l'est, du sud-est et du
Centre, pour arracher une qualifica-
tion au Festival national de théâtre
professionnel (FNTP) d'Alger. A
Alger, le Centre des arts du palais
des Rais (Bastion 23) accueille du
30 juillet au 2 août le Festival cul-
turel national du costume tradi-
tionnel algérien, un évènement qui
a pour objectif de valoriser la
richesse et la diversité du patri-
moine vestimentaire et préserver
les métiers liés à l'habillement tra-
ditionnel. 

R. C.

 Plusieurs festivals mettant en valeur le théâtre, la musique, la danse, le patrimoine et arts traditionnels sont
programmés depuis hier à travers cinq wilayas, a indiqué le ministère de la Culture et des Arts.

U ne équipe archéologique compo-
sée d'experts du Centre national
de recherche en archéologie

d'Alger a entamé jeudi l'opération de son-
dage archéologique sur un site situé en
plein centre-ville de Merouana (wilaya de
Batna), a indiqué le directeur local de la
culture et des arts, Omar Kebbour.
L'opération qui se poursuivra jusqu'au 31
juillet courant, est effectuée en coordina-
tion avec le service du patrimoine culturel
de la Direction locale de la culture, a pré-

cisé à l'APS le même responsable. Le son-
dage archéologique ciblant le site devant
être exploité vise à identifier son importan-
ce archéologique et à vérifier la présence
ou pas de vestiges, a indiqué M. Kebbour,
avant de préciser qu'en cas de présence
de vestiges, le site sera rattaché au minis-
tère de la Culture et des Arts et, dans le
cas contraire, un permis de construire
sera remis au propriétaire du terrain qui a
fait montre de compréhension et a soute-
nu l'équipe de chercheurs par certains

équipements. Cette opération constitue
une opportunité pour les étudiants de
l'Institut d'histoire et d'archéologie de l'uni-
versité de Batna 1 de participer à une mis-
sion archéologique et de découvrir les
nouveautés de la recherche archéolo-
gique et ses techniques, réalisée par les
experts du Centre national de recherche
en archéologie, a expliqué le directeur de
wilaya de la culture et des arts. La fouille
archéologique est effectuée sur une aire
déterminée à potentiel historique, alors

que le sondage archéologique, qui en est
proche en termes de technique, vise à
rechercher la présence ou pas d'éléments
archéologiques sur un terrain avant son
exploitation, a indiqué M. Kebbour, lui-
même spécialiste en archéologie. Appelé
durant la période romaine Lamasba,
Merouana est une région riche en ves-
tiges archéologiques qui, à son apogée
au 3e siècle, fut élevée au rang de munici-
palité. Des fouilles y ont été menées en
1984, 1986 et 1989. Safy T.

Batna/Merouana

Lancement d'un sondage archéologique sur un site au centre-ville 

L es activités du Festival de
l'échange culturel et tou-
ristique des étudiants du

Sud et des wilayas des Hauts-
Plateaux ont démarré jeudi, au
niveau du pôle universitaire de
Tassoust de Jijel, avec la partici-
pation de 600 étudiants de
diverses universités du pays.

Le sous-directeur chargé de
l'animation en milieu universitaire
auprès du ministère de

l'Enseignement supérieur et de
la Recherche scientifique, Smaïl
Inzarene, a indiqué, en marge de
l'ouverture du Festival de l'échan-
ge culturel et touristique des étu-
diants du Sud et des wilayas des
Hauts-Plateaux, que Jijel
accueille le plus grand festival
estudiantin, coïncidant avec la
célébration du soixantenaire
anniversaire de l'indépendance.

La manifestation s'inscrit dans

le cadre d'un programme natio-
nal élaboré par le secteur de
l'Enseignement supérieur avec la
participation de 600 étudiants
représentant 14 universités, dont
400 étudiants du Sud et 200
autres des différentes universités
nationales, dont les lauréats des
divers concours culturels et
sportifs (cinéma, théâtre, courts
métrages, calligraphie), a ajouté
M. Inzarene.

De son côté, Nedjmeddine
Djerdaoui, directeur des œuvres
universitaires de Jijel, a assuré
que tous les moyens humains et
matériels ont été mobilisés pour
la réussite de ce festival devant
se poursuivre jusqu'au 28 juillet
courant. Un riche programme
incluant des formations et des
activités de divertissement, de
tourisme et d'échange, ainsi que
des conférences historiques et

des ateliers divers, est prévu
durant le Festival de l'échange
culturel et touristique des étu-
diants du Sud et des wilayas des
Hauts-Plateaux. 

R. C.

Jijel

600 étudiants au Festival de l'échange culturel et touristique 

L a troisième édition de la
manifestation culturelle
«Les nuits Andalouses de

Miliana» a été lancée en fin 
d'après-midi de ce jeudi, en pré-
sence des acteurs du mouve-
ment associatif et des artistes de
la ville de Miliana.

Pour la cérémonie d'ouvertu-
re, la maison de jeunes
«Mohamed-Bouras» a abrité une
exposition retraçant le palmarès
de l'association culturelle «Ez-
Ziria El Andaloussia de Miliana»
qui veille depuis un quart de
siècle à perpétuer la tradition
musicale andalouse qui consti-
tue un legs inestimable transmis
à travers des générations.

Une conférence sur l'histoire
de la musique à Miliana a été ani-
mée par Abbas Kebir Benyoucef,
auteur, archéologue et bédéiste,

qui a évoqué le temps de la
conférence les noms qui ont fait
et qui font encore aujourd'hui la
renommée de la ville de Miliana
dans le domaine culturel en
général et la musique en particu-
lier.

Dans son intervention, le
conférencier a souligné que la
ville de Miliana «devait son riche
patrimoine musical aux andalous
qui étaient venus d'Espagne
après la chute de Grenade en
1492, contribuant au développe-
ment culturel de cette cité histo-
rique».

Il a ajouté que vers 1920, la
ville Miliana avait sa troupe de
zorna, «la plus ancienne, qui était
dirigée par Taieb Mdjeber, El
Brazi et Abdessemed et qui
égayait à l'époque les fêtes fami-
liales et religieuses». Des

troupes de musique andalouse
et chaâbi ont fait leur apparition à
Miliana vers les années 40 et 50,
note Abbas Kebir Benyoucef.

Il a ajouté qu'à cette période-
là, Miliana avait aussi ses
propres cheikhs de la musique, à
savoir Hadj Hamou, Lakhdar
Bouadaine, Djezzar Abderezzak,
et le poète et interprète, cheikh
El Ghrissi qui a à son compte
plus d'une centaine de chan-
sons.

La ville avait également à la
même époque son orchestre
féminin appelé «El Meddahate»,
animé par «Lalla Aouda Bent
Benmiloud, Lalla Kheira, Lalla
Aicha», a-t-il ajouté.

Dans le but de préserver ce
patrimoine, poursuit-il, «la pre-
mière école de musique anda-
louse, dont l'encadrement avait

été assuré par Dellouci Sahnoun,
fut crée à Miliana en 1968».

Par ailleurs, le programme de
la manifestation se poursuivra
dans la soirée de vendredi avec
le spectacle de Zorna qui sera
donné par la troupe  «Othmane
Bouiderdourene», suivi d'un réci-
tal andalou animé par l'associa-
tion «Ez Ziria El Andaloussia de
Miliana» et un concert musical
hawzi et andalou du chanteur
Samir Toumi.

Quant à la soirée de clôture,
elle sera marquée par un spec-
tacle de Zorna de la troupe
«Benyoucef Rais», un concert
musical andalou de la chanteuse
Sabah Andaloussia, suivi d'un
récital musical chaâbi qui sera
animé par Azaizia Youcef.

R. D. 

Ain Defla/Musique 

3e édition des «Nuits andalouses de Miliana»

À l'Opéra d'Alger du 25 au 31 juillet
Projections de films

scientifiques et
documentaires sur
le système solaire

Des projections de films scien-
tifiques et documentaires sur
l'espace et le système solaire
sont prévues du 25 au 31 juillet
à l'Opéra d'Alger Boualem-
Bessaïh, selon un communiqué
de l'établissement.
L'Opéra d'Alger organise, en
partenariat avec l'Office natio-
nal de la Culture et de
l'Information (ONCI), des pro-
jections de films scientifiques
et documentaires sur le systè-
me solaire dans le but de faire
connaître la galaxie et les diffé-
rentes étoiles et planètes.
En marge de ce programme
qui prévoit une moyenne de
projection de 6 séances par
jour, destinées à toutes les
catégories d'âge de 09:00 à
16:00, des visites guidées sont
également prévues.  

M. O.
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n Déterminée à
réguler l'accès aux
armes à feu, la
Californie a adopté,
vendredi, une loi
autorisant les
citoyens à poursuivre
à titre individuel
quiconque fabrique
ou vend des fusils
d'assaut sur son
territoire, s'inspirant
d'un dispositif très
controversé pour
dissuader les femmes
d'avorter au Texas.
Par Mourad M.

L’
an dernier, bien avant
que la Cour suprême
des États-Unis ne
revienne sur le droit

constitutionnel des femmes à
l’interruption volontaire de gros-
sesse (IVG), le très conservateur

Texas avait décidé de confier
aux citoyens le droit d’engager
des poursuites civiles contre
toutes les organisations et les
personnes qui aident les
femmes à avorter. La loi texane
prévoit qu’ils touchent au moins 
10 000 dollars de «dédommage-
ments» en cas de condamnation
devant un tribunal. Les élus de
Californie, État très majoritaire-
ment démocrate, farouchement
attaché au droit à l’IVG et favo-
rable à une régulation stricte
des armes à feu, ont décidé
d’utiliser le même arsenal juri-
dique pour faire respecter leurs
lois en la matière, qu’ils estiment
menacées. Le gouverneur cali-
fornien Gavin Newsom a signé
vendredi une loi, similaire à la loi
texane sur l’avortement, qui
autorise les citoyens à pour-
suivre tous ceux qui fabriquent,
vendent ou acheminent des
armes à feu interdites (fusils
d’assaut, armes en kit dites

«fantômes», etc.), avec là enco-
re un dédommagement de 10
000 dollars à la clé. «Nous nous
inspirons du Texas.
Franchement, si le Texas peut
utiliser le droit des citoyens à
agir en justice pour attaquer les
femmes, alors nous pouvons uti-
liser ce droit pour rendre la
Californie plus sûre», a lancé
lors d’un point de presse le
sénateur californien Anthony
Portantino, co-auteur de cette
loi. 

La loi, qui doit entrer en
vigueur le 1er janvier 2023, va
certainement être contestée en
justice et faire l’objet de nom-
breux recours de la part d’orga-
nisations conservatrices et du
lobby des armes à feu. Mais «la
Cour suprême a ouvert la porte.
La Cour suprême a dit que
c’était OK. 

C’était une terrible décision
mais telles sont les règles qu’el-
le a établies», a martelé le gou-

verneur Newsom. La plus haute
juridiction américaine, dont la
majorité des juges nommés à
vie sont conservateurs, avait
refusé d’invalider les disposi-
tions texanes restreignant le
droit à l’IVG. 

Le mois dernier, la Cour
suprême a par ailleurs consacré
le droit des Américains à circuler
armés en public, invalidant des
restrictions au port d’armes pré-
vues par une loi de l’État de
New York. 

Gavin Newsom avait jugé
cette décision «honteuse» et
«dangereuse». Près de 400 mil-
lions d’armes étaient en circula-
tion dans la population civile aux
États-Unis en 2017, soit 120
armes pour 100 personnes,
selon le projet Small Arms
Survey. La violence par arme à
feu a fait plus de 24 000 morts,
dont 13 000 suicides, depuis le
début de l’année, selon le site
Gun Violence Archives. M. M.

Contrôle des armes aux États-Unis 

Évoquée en France depuis de nombreuses années et 
d’abord considérée comme une mesure populiste, la sup-
pression de la redevance télévisée vient finalement d’être

voté par le Parlement. L’Assemblée Nationale a ainsi voté hier
matin la suppression de la redevance audiovisuelle dans le cadre
du soutien au pouvoir d’achat et rejeté in extremis une taxe sur les
«superprofits» des grands groupes, mais doit encore déminer des
points très débattus comme la remise carburant et la renationali-
sation d’EDF. La suppression de la redevance qui finance l’audio-
visuel public, une promesse du président Macron, suscite de
nombreuses inquiétudes sur l’indépendance et le financement à
venir des médias concernés. Elle a été votée par 170 voix contre
57 lors de l’examen en première lecture du projet de loi de
finances rectificative pour 2022 (PLFR). LR et RN ont voté pour et
l’alliance de gauche Nupes à l’unanimité contre. Des amende-
ments de la majorité et de LR ont été adoptés pour affecter «une
fraction» de la TVA, pour un montant d’environ 3,7 milliards d’eu-
ros, dans le but de répondre aux inquiétudes sur le financement
de ce secteur. Lors de cette séance souvent agitée, le ministre
des Comptes publics, Gabriel Attal, a exprimé son attachement à
«un audiovisuel public fort», tout en qualifiant d’«obsolète» cette
redevance basée sur la possession d’un téléviseur à l’heure des
tablettes et autres smartphones. La redevance est actuellement
fixée à 138 euros par an en métropole. Du côté de la gauche,
cette mesure à été critiquée sans réserve. Pour Inaki Echaniz
(PS), cette suppression est une «mauvaise idée» qui va nuire à un
financement stable. Alexis Corbière (LFI) a souligné que garantir
l’«indépendance de l’audiovisuel public est une condition de la
démocratie». La gauche a également accusé le gouvernement de
s’inspirer de l’extrême droite pour à terme démanteler l’audiovi-
suel public. «Zemmour et Mme Le Pen l’avaient demandé, M.
Macron l’aura fait», a lancé le communiste Stéphane Peu. Marine
Le Pen a toutefois estimé que «le projet du gouvernement n’a rien
à voir avec ce que nous voulons faire», à savoir une «privatisation»
en bonne et due forme. Une privatisation souhaitée de longue
date par les partis les plus à droite qui dénoncent depuis des
décennies les partis pris des médias publics qui non seulement
soutiennent très peu discrètement la gauche, mais surtout se per-
mettent souvent de critiquer violemment voire d’insulter les repré-
sentant de la droite et de leurs électeurs. De nombreux sondages
indiquent que les Français sont plus de 90 % à souhaiter la fin de
la redevance TV. C’est aujourd’hui chose faite, reste à voir si la
télévision et la radio publiques qui seront toujours financées par
l’argent des Français mais sous forme de budget de l’État, seront
différentes ou si seul leur mode de financement aura finalement
changé. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Redevance
Commentaire 

Trois miliciens ont été tués
dans des combats entre deux

groupes armés qui se disputaient
le contrôle d’une mine riche en or
en Ituri, dans le nord-est de la
République démocratique du
Congo, a-t-on appris, hier, de
leurs mouvements. Les combats
ont commencé vendredi et se
poursuivaient hier entre les
groupes armés FRPI (Force de
résistance patriotique de l’Ituri) et
FPIC (Front patriotique et intégra-
tionniste du Congo) autour de la
mine de Tulabo dans le territoire
d’Irumu, selon plusieurs témoi-
gnages d’habitants. Vendredi,
«les miliciens FRPI ont construit
un campement pour exploiter l’or
de la mine de Tulabo. C’est de la
provocation. Dans les combats
pour les déloger, deux ont été

tués et un mort de notre côté», a
déclaré à l’AFP Kabulano
Nyamabo, porte-parole du FPIC.
«Il y a quelques-uns de nos élé-
ments qui peuvent se retrouver
dans l’exploitation illégale de l’or.
Mais, les FPIC nous ont attaqués
sans raison», s’est défendu
auprès de l’AFP Muno Munobi,
porte-parole de la milice FRPI,
reconnaissant la perte de deux
miliciens lors des combats. «Le
commandant régiment et ses
hommes sont descendus sur
place et l’armée a imposé l’ordre.
Nous mettons déjà un mécanisme
de contrôle des ressources natu-
relles dans cette zone», a expli-
qué le lieutenant Jules Ngongo,
porte-parole de l’armée en Ituri.
Les deux milices FPIC et FRPI ont
signé des actes d’engagement

pour la cessation des hostilités il y
a quelques semaines. Riche en
or, la province de l’Ituri a replongé
dans un cycle de violences
depuis fin 2017 avec l’avènement
de la milice Coopérative pour le
développement du Congo
(Codeco). L’Est congolais est
déstabilisé depuis près de trois
décennies par les activités illicites
d’une centaine de groupes armés
locaux et étrangers qui se dispu-
tent le contrôle des terres, des
mines et commettent des exac-
tions sur des civils. L’Ituri et la
province voisine du Nord-Kivu
sont placés sous état de siège
depuis mai 2021. Cette mesure a
donné les pleins pouvoirs aux offi-
ciers de l’armée et de la police
pour lutter contre ces groupes
armés. 

3 miliciens tués dans des combats 
pour le contrôle d'une mine en Ituri

RDC 

La Californie engage le bras de fer
avec le Texas et la Cour suprême 
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Les unités de la Protection civile
de retour de Tunis 

Extinction des feux à Djebel Boukornine

Par Moncef Gh.

L
es unités de sapeurs-
pompiers relevant de la
Protection civile sont
rentrées en Algérie

après avoir réussi, en compa-
gnie des unités de la Protection
civile tunisienne, à maîtriser tota-
lement les feux. 

Après avoir traversé les fron-
tières tunisiennes en direction du
territoire algérien, les colonnes
de la Protection civile ont été
accueillies, au poste-frontière
d'Oum Teboul, par les autorités
civiles et militaires de la wilaya et
des responsables de la
Protection civile des wilayas de
l'est du pays.

Le chef de la mission algé-
rienne de la Protection civile
ayant participé aux opérations
d'extinction des incendies à

Djebel Boukornine, Kamel Ben
Kouitane, a affirmé, dans une
déclaration à la presse, que
«grâce à leur longue expérience
en matière de lutte contre les
incendies et à leur professionna-
lisme reconnu à l'échelle mon-
diale, les agents de la Protection
civile ont réussi, en compagnie
de leurs homologues tunisiens, à
maîtriser totalement les flammes
à Djebel Boukornine». 

Il a rappelé que la Protection
civile avait mobilisé 31 camions,
dont 25 camions-citernes, et 89
agents de différents grades. Les
colonnes de la Protection civile
sont entrées en Tunisie mercredi
dernier à l'aube, pour aider
l'Office tunisien de la Protection
civile dans les opérations d'ex-
tinction des incendies, confor-
mément aux instructions du pré-
sident de la République, à la

demande des autorités tuni-
siennes. Dans une déclaration à
l'APS, le lieutenant Fouad
Belagoune, de la Direction de la
Protection civile de la wilaya de
Guelma, a qualifié l'opération
d'«anticipative», durant laquelle
la Protection civile a recouru «aux
moyens individuels pour éteindre
les feux au niveau de certains
sites difficiles d'accès, notam-
ment au sommet de la montagne
où les camions des pompiers
n'ont pas pu accéder».

De son côté, l'agent
Mohamed Taguida, de la
Direction de la Protection civile
de la wilaya d'Oum El Bouaghi, a
salué l'accueil chaleureux qui
leur a été réservé à Tunis et «l'es-
prit de fraternité» exprimé par les
frères tunisiens.

Le lieutenant Adel Fadhel, de
la Protection civile de la wilaya

de Guelma, a indiqué pour sa
part que les agents de la
Protection civile «prouvent, à
chaque fois, durant l'accomplis-
sement de leur mission à l'inté-
rieur et à l'extérieur du pays, leur
humanisme et leur esprit de
sacrifice».

Lors de la cérémonie d'ac-
cueil de la mission algérienne de
la Protection civile ayant partici-
pé aux opérations d'extinction
des feux à Djebel Boukornine,
les autorités d'El Tarf ont remis
des présents symboliques à tous
les agents qui ont accompli leur
mission à l'extérieur du pays
avec brio.

Pour rappel, les incendies
déclarés à Djebel Boukronine et
dans la montagne de Borj Cédria
dans le gouvernorat de Ben
Arous ont tous été maîtrisés en
recourant notamment aux
moyens personnels pour
éteindre certains foyers en raison
de la difficulté d'accès ou de l'ab-
sence de voies, avait indiqué,
jeudi, un communiqué de la
Protection civile.

Vers trois heures du matin,
une équipe de secours compo-
sée de 14 camions-citernes et de
deux véhicules de liaison est sor-
tie en destination de Djebel
Boukornine et la montagne de
Bordj Cédria dans le gouvernorat
de Ben Arous, équipée de
moyens d'intervention indivi-
duels (seaux-pompes dorsales),
en raison de la difficulté d'accès
et parfois de l'absence de voies.

A la demande de la Tunisie, le
président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, avait
ordonné l'envoi immédiat de
matériel terrestre et aérien à la
Tunisie pour l'aider à éteindre les
feux de forêt déclenchés dans
ses massifs.

La Protection civile a mobilisé
deux gros hélicoptères des
forces aériennes, 25 gros

camions de la Protection civile, 4
véhicules poste de commande-
ment, une ambulance médicali-
sée, ainsi que 80 éléments de la
Protection civile de différents
grades, qui sont entrés en
Tunisie pour aider à éteindre les
feux déclenchés dans les forêts
de la chaîne montagneuse 
s'étendant du Djebel Boukornine
aux frontières de Borj Cédria,
dans le sud de la capitale tuni-
sienne, et ayant ravagé de
vastes superficies du couvert
forestier et végétal de la région.

La chaleur intense, les vents
violents et le relief accidenté ont
contribué à la propagation rapi-
de des feux, sachant que les pla-
teaux du sud de Tunis surplom-
bent les plus grandes villes
situées dans la banlieue de la
capitale, notamment Ezzahra,
Hammam Lif, Borj Cédria et Bou
Mhel. 

M. Gh.

 Les unités de sapeurs-pompiers de la Protection civile ont regagné le pays vendredi, après avoir participé, sur
ordre du président de la République, Abdelmadjid Tebboune, à l'extinction des incendies déclarés mardi dernier à

Djebel Boukornine, dans la banlieue sud de Tunis. 

Libye
Reprise des

exportations de
pétrole brut après
une interruption

de 3 mois
La compagnie pétrolière
nationale libyenne (National Oil
Corporation/NOC) a annoncé,
jeudi, la reprise des
exportations de pétrole brut
dans un certain nombre de
champs pétrolifères et de
ports, après leur fermeture
pendant trois mois.  
Dans un communiqué publié
sur sa page Facebook, la
compagnie a indiqué : «Le
pétrolier Matala, battant pavillon
de Malte, a accosté mercredi,
20 juillet, dans le port pétrolier
de Sidra, pour exporter un
million de barils de pétrole brut
vers l'Italie». 
Le communiqué a annoncé
aussi «le début de la reprise de
la production de pétrole et
l'ouverture de puits à partir des
champs de la Waha Oil
Company à un rythme de 
70 000 barils par jour, avec un
débit de pompage d'environ 
2 000 barils par heure».
La source a ajouté : «La
production a repris à partir des
champs de Nafoura, Tibesti et
Al-Ghani et des champs de
Nafoura et Al-Bayda», précisant
que «la production sera
augmentée progressivement,
jusqu'à ce que les taux de
production normaux soient
atteints».
Depuis le 17 avril, le secteur
pétrolier en Libye a connu une
vague de fermetures de
champs pétroliers et de ports.

Ali Yam. 

L e responsable politique
togolais, président natio-
nal du Mouvement du

peuple pour la liberté (MPL),
Pascal Kossivi Adjamagbo, a
indiqué que l'ouverture d'un
consulat du Togo dans le territoi-
re du Sahara occidental occupé
par le Maroc est «en contradic-
tion avec la diplomatie du pou-
voir cinquantenaire» togolais et
n'engage en rien le peuple sou-
verain togolais. 

«En ma qualité de respon-

sable politique togolais, j'estime
que l'acte diplomatique posé par
le gouvernement togolais par
l'ouverture d'un consulat en terri-
toire du peuple sahraoui occupé
par le Maroc est en contradiction
avec la diplomatie du pouvoir
cinquantenaire togolais qui a été
en pointe dans le combat poli-
tique pour la décolonisation
complète de l'Afrique, notam-
ment par le rôle éminent joué en
1980 par l'ancien Secrétaire
général togolais de l'OUA

(Organisation de l'unité africai-
ne), devenue l'UA (Union africai-
ne) et ancien ministre des
Affaires étrangères du Togo, feu
Edem Kodjo, dans la reconnais-
sance par l'OUA et l'UA du Sahara
occidental et son adhésion à
l'OUA et l'UA», a indiqué le
Professeur Adjamagbo.

«Je pense que le père du pou-
voir cinquantenaire togolais et
père du président actuel du Togo
s'est retourné dans sa tombe en
apprenant l'acte diplomatique

que vient de poser son fils, et qui
n'engage en rien le peuple sou-
verain togolais, solidaire du
peuple souverain sahraoui», a-t-il
poursuivi.

M. Adjamagbo a précisé que
cette représentation n'a pas
l'onction de la légitimité du
peuple, «seul détenteur de la
souveraineté», selon la
Constitution togolaise, à travers
des élections transparentes,
incontestables et incontestées. 

R. M.

Togo 

L'ouverture d'un consulat au Sahara
occidental occupé, en contradiction avec la

diplomatie du pouvoir cinquantenaire 
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Par Racim S.

A
l'issue de cette troisiè-
me journée, les ath-
lètes algériens ont
porté à 10 le nombre

de médailles en or, sur un total
de 33 médailles.

Par ailleurs, les nageurs égyp-
tiens ont poursuivi leur domina-
tion lors des finales de cette jour-
née. Ils sont parvenus à s'adju-

ger 7 médailles d'or, portant à 17
le total de leurs médailles en ver-
meil.

D'ailleurs, les éléments de la
sélection d'Egypte ont affiché tôt
leurs ambitions après avoir
gagné six des huit premières
courses au menu. Seuls les
Algériens Oussama Sahnoun (50
m libre) et Jaouad Syoud (200 m
papillon) ont réussi à stopper la

domination égyptienne au cours
de ces sept premières courses.

Les deux dernières courses
de la journée : 1500 m nage libre
(hommes) et le relais 400 m 4
nages mixtes ont été remportées
par l'Egypte.

Le directeur des équipes
nationales, Mohamed Amine
Benabderrahmane, a salué tou-
tefois les performances des

nageurs algériens, rappelant que
la plupart d'entre eux manquent
d'expérience et sont concernés
par le prochain Championnat
arabe des catégories jeunes, en
septembre au Caire.

«Le plus important, c'est que
nos nageurs ont pratiquement
tous gagné des médailles dans
cette troisième journée, et amé-
lioré, pour la plupart d'entre eux,
leurs temps personnels», a-t-il
insisté.Pour sa part, le nageur
algérien, Oussama Sahnoun, qui
a fait une entrée gagnante pour
sa première participation dans
une épreuve individuelle pour le
compte de cette 5e édition du
Championnat arabe, s'est dit très
content pour avoir offert à
l'Algérie une nouvelle médaille
d'or.

A propos de sa course, il a
poursuivi : «J'ai fait face à deux
bons nageurs égyptiens, malgré
cela, j'ai réussi à monter sur le
plus haute marche du podium.
Cette performance m'a procuré
beaucoup de joie, et ce,  15 jours
après la médaille de bronze que
j'ai décrochée lors des jeux
méditerranéens».

Oussama Sahnoun, le nageur
le plus âgé de la sélection natio-
nale (31 ans), a fait part aussi de
sa satisfaction pour avoir repris
confiance en ses moyens après
les moments difficiles qu'il a tra-
versés, soulignant que cette
épreuve arabe constitue pour
ses camarades et lui «une bonne
préparation pour les prochaines
échéances, notamment le
Championnat du monde et les
Jeux olympiques de 2024 à
Paris».

Plus de 200 nageurs et
nageuses issus de 11 pays pren-
nent part à ce Championnat
arabe qu'abrite l'Algérie pour la
première fois de son histoire et
qui sera clôturé aujourd’hui par
le déroulement de la course en
eau libre sur une distance de 5
km à la plage «New Beach», à
Aïn El-Turc.

R. S.

Championnat arabe de natation «Oran-2022» (3e journée) 

Déjà dix médailles d'or pour l'Algérie
 L'Algérie a remporté deux médailles d'or supplémentaires vendredi soir, lors de la troisième journée du

Championnat arabe de natation «Oran-2022», au Complexe sportif Miloud-Hadefi.

L' Américaine Sydney McLoughlin,
championne olympique en titre, a été
sacrée championne du monde du

400 m haies en pulvérisant le record du
monde déjà en sa possession, en 50 sec 68,
à Eugene (Oregon) vendredi. A 22 ans, c'est
la quatrième fois que McLoughlin améliore le
record du monde du 400 m haies en à peine
plus d'un an. Elle y a retranché plus de sept
dixièmes au bout de cette finale mondiale. La
sprinteuse américaine s'est imposée devant
la Néerlandaise Femke Bol (52.27) et une
autre Américaine, Dalilah Muhammad
(53.13).(APS) 

Premier titre mondial pour 
la Bahaméenne Miller-Uibo 

sur 400 m
La double championne olympique baha-

méenne, Shaunae Miller-Uibo, a décroché
son premier titre de championne du monde

en remportant le 400 m vendredi à Eugene
(Oregon). En 49 sec 11, meilleur chrono
mondial de l'année, Miller-Uibo (28 ans) a
devancé la Dominicaine Marileidy Paulino
(49.60) et la sprinteuse de la Barbade Sada
Williams (49.75).

Cheveux colorés en vert, Miller-Uibo a
dominé ses adversaires comme attendu et
terminé exténuée, restant allongée plusieurs
minutes sur la piste après sa victoire.

Après l'argent du tour de piste en 2015 et
2019 et le bronze du 200 m en 2017, la
Bahaméenne a enfin remporté l'or mondial.

Paulino (25 ans), déjà deuxième derrière
Miller-Uibo aux Jeux olympiques de Tokyo en
2021, a de nouveau décroché l'argent, une
semaine après sa victoire à Eugene avec le
relais 4x400 m mixte de la République domi-
nicaine.

Sada Williams (24 ans) apporte à la
Barbade la seconde médaille mondiale de
son histoire après l'or de Ryan Brathwaite sur

110 m haies en 2009 à Berlin.

L'Australienne Barber conserve
l'or au javelot

L'Australienne Kelsey-Lee Barber a
conservé l'or mondial du lancer du javelot en
devançant l'Américaine Kara Winger et la
Japonaise Haruka Kitaguchi vendredi à
Eugene (Oregon). Barber, 30 ans et
médaillée de bronze olympique il y a un an à
Tokyo, s'est imposée avec un meilleur jet à
66,91 m. Winger a elle expédié son javelot à
64,05 m et Kitaguchi à 63,27 m.

La championne olympique en titre, la
Chinoise Liu Shiying, termine au pied du
podium mondial (63,25).

Arrivée à Eugene avec la meilleure perfor-
mance mondiale de la saison (65,73 m),
l'Américain Maggie Malone n'avait pas fran-
chi le cut des qualifications.

H. N. 

Mondiaux d'athlétisme

Or mondial et record du monde pour
l'Américaine Sydney McLoughlin

L a Juventus Turin a battu le
club mexicain des Chivas
de Guadalajara (2-0) pour

le retour sous ses couleurs de
Paul Pogba et les débuts
d'Angel Di Maria, vendredi en
amical à Las Vegas.

Le champion du monde fran-
çais de 29 ans, quadruple cham-
pion d'Italie avec les Bianconeri
de 2012 à 2016 avant un séjour
de six ans mitigé à Manchester
United, a disputé la première mi-
temps avec la Vieille Dame,
comme l'ailier argentin, arrivé à
Turin il y a deux semaines en

provenance du Paris SG.
Di Maria a été à l'origine du

premier but, d'un centre pour la
tête de Federico Gatti repoussé
par le gardien des Chivas sur
Marco Da Graca qui n'a plus eu
qu'à marquer de près (10e).

Mattia Compagnon a marqué
le second but des Turinois après
une frappe contrée par un
défenseur (80e).

Après cette rencontre, la Juve
disputera deux autres matches
amicaux aux Etats-Unis, mardi
contre le FC Barcelone à Dallas
et samedi prochain contre le

Real Madrid au Rose Bowl de
Pasadena, en Californie.

Alves attendu au
Mexique pour signer
avec les Pumas de

Mexico
Le Brésilien Dani Alves, non

conservé par le Barça, est atten-
du au Mexique vendredi pour
finaliser sa signature chez les
Pumas de Mexico.

«On se voit bientôt, les
PumaBoyz», a posté vendredi
l'ancien joueur du FC Barcelone

sur son compte Instagram. «Je
suis comme un gamin de 15 ans
qui quitte son foyer pour aller se
battre et écrire un beau chapitre
de son histoire», ajoute-t-il.

Le latéral droit de 39 ans,
passé par le Paris SG et souvent
considéré comme le joueur le
plus titré de l'histoire, est attendu
vendredi après-midi à Mexico
alors que les Pumas UNAM lui
ont déjà adressé un message de
bienvenue sur les réseaux
sociaux. 

Dalil N.

Football

La Juventus bat un club mexicain pour le retour de Pogba

Euro féminin   
La Suède bat la
Belgique 1-0 et

rejoint l'Angleterre
en demi-finale 

La Suède a arraché sa qualifi-
cation pour les demi-finales de
l'Euro féminin de football grâce
à un but inscrit dans le temps
additionnel contre la Belgique
(1-0), vendredi à Leigh, près de
Manchester. Les Suédoises ont
longtemps buté sur la défense
belge et son excellente gar-
dienne Nicky Evrard, avant de
finalement trouver l'ouverture
par Linda Sembrant (90+2) au
terme d'une action confuse
dans la surface adverse. En
demie, la Suède sera opposée
à l'Angleterre, mardi prochain à
Sheffield. 

R. S.

WTA - Palerme  
La Roumaine Irina Begu
sort la Française Diane
Parry en 1/4 de finale

La Roumaine Irina Begu (N.6) a
battu vendredi la Française
Diane Parry 6-1, 6-3 en quart
de finale du tournoi WTA de
Palerme, alors que l'Espagnole
Sara Sorribes a triomphé de la
Hongroise Anna Bondar (N.7).
Diane Parry, 86e joueuse mon-
diale, n'a pas fait le poids face
aux balles longues et appuyées
de Begu et n'a pu que s'accro-
cher en début du 2e set avant
de se faire remonter et de
devoir laisser filer le match.
L'italienne Jasmine Paolini, 61e

mondiale, est venue à bout de
l'Espagnole Nuria Párrizas (N.8)
6-7 (5/7), 7-5, 6-2. Le dernier
quart de finale doit opposer
une autre joueuse transalpine,
Lucia Bronzetti, 78e joueuse
mondiale, à la Française
Caroline Garcia (N.5).

O. B.



Par Racim S.

«Nous avons pro-
grammé deux
stages, le pre-

mier en Tunisie qui s’étale-
ra jusqu’au 4 août, avant
de s’envoler en Turquie
pour clôturer nos prépara-
tifs en vue du nouvel exer-
cice», a affirmé le coach
du «Doyen» lors d’une
conférence de presse
tenue au Centre de presse
du stade olympique du 5-
Jui l let . Hadzibegic (64
ans), passé notamment
par le Dijon FCO (2007-
2009), le FC Valenciennes
(2016-2017),  ou encore la
sélection du Monténégro
(2019-2020), remplace sur
le banc du MCA le
Tunisien Khaled Benyahia,
dont le contrat n’a pas été
prolongé. «Je suis ici pour
gagner et rien d’autre. Je
l’ai dit clairement aux
joueurs : il faut batailler
pour décrocher le titre.
Nous avons besoin du sou-
tien de nos supporters
pour former une seule
famille et réaliser de bons
résultats».  Appelé à expli-
quer sa méthode de tra-

vail, Hadzibegic a souligné
être partisan de «la rigueur
et la discipline», essen-
tielles pour réaliser un bon
travail. «Je suis là pour
imposer ces deux vertus
aux joueurs. J’ai parlé à
mes éléments, et je leur ai
expliqué ma méthode de
travail, celui qui ne veut
pas adhérer, nous n’avons
pas besoin de lui», a-t-il
prévenu. 

«Le recrutement
n’est pas terminé»   

Concernant la domici-
liation, le MCA a choisi le
stade Salem-Mebrouki de
Rouiba pour recevoir ses
adversaires, en raison de
la fermeture du stade
olympique du 5-Juillet, qui
fera l’objet de travaux de
réhabilitation, en vue du 7e

Championnat d’Afrique
des nations de football
CHAN-2022 (reporté à
2023, ndlr) réservé aux
joueurs locaux, prévu en
Algérie du 8 au 31 janvier.
«J’ai visité le stade de
Rouiba, pour moi ce n’est
pas la meilleure option,
mais on n’a pas le choix,

nous devons faire face à
toutes les situations. Nous
aurions aimé jouer au 5-
Juillet, mais cela nous
dépasse». 

Enfin, sur le plan du
recrutement, selon le
coach du Mouloudia, 
l’opération n’est pas enco-
re terminée, lui qui s’at-
tend à l’arrivée d’autres
joueurs, alors que le MCA
s’est montré le plus actif
dans le marché des trans-
ferts en engageant jusque-
là 11 éléments.
«L’opération recrutement
n’est pas terminée pour
nous. Il reste quelques
petits détails pour clore le
dossier des transferts», a-t-
il conclu.  Le MCA a termi-
né la saison 2021-2022 à
la 8e place avec 51 points,
ratant l’objectif principal
du club, à savoir participer
à une compétition conti-
nentale la saison prochai-
ne.  Le «Doyen» entamera
la saison 2022-2023 en
déplacement face à la JS
Saoura, à l’occasion de la
1re journée du champion-
nat, prévue le week-end du
26-27 août prochain. 

R. S.

Stages en Tunisie et en Turquie
pour préparer la saison 

Foot/ Ligue 1 (MC Alger) 2022-2023 

Djalou@hotmail.com

 Le MC Alger (Ligue 1 algérienne de football) effectuera
deux stages : en Tunisie et en Turquie, pour préparer la

saison 2022-2023, dont le coup d'envoi sera donné le week-
end du 26-27 août prochain, a annoncé, hier, le nouvel

entraîneur franco-bosnien, Faruk Hadzibegic.

L’Entreprise nationale de transport
maritime de voyageurs (ENMTV) a

lancé vendredi soir sa nouvelle desserte
Alger-Naples (Italie), avec un premier
voyage au départ du port d’Alger. Le pro-
gramme de cette nouvelle liaison de la
compagnie maritime nationale englobe,
dans une première phase, deux dessertes
prévues au début et à la mi- août prochain
et deux autres voyages à la même pério-
de en septembre. La ligne maritime Alger-

Naples intervient dans le cadre de l’élar-
gissement des activités de l’ENMTV et
vise à répondre à une préoccupation de
la communauté nationale établie en Italie.
Elle intervient également en application
de la décision du président de la
République, Abdelmadjid Tebboune, rela-
tive à l’ouverture d’une ligne maritime
Alger-Napoli dans l’objectif de renforcer
les relations entre l’Algérie et l’Italie. 

R. N.

Transport  

Lancement de la nouvelle desserte
maritime Alger-Naples

LE GARDIEN de but de l’ES Sétif
(Ligue 1 algérienne de football), Sofiane
Khedaïria, s’est engagé avec la formation
d’Al-Shulla Club pour un contrat de deux
saisons, a annoncé le club pensionnaire
de la division 2 saoudienne vendredi soir
sur son compte officiel Twitter. Libre de
tout engagement, Khedaïria (33 ans) va
embrasser pour la première fois une
expérience professionnelle dans la région
du Golfe. Le natif de Valence (France)
connaît son 8e club en carrière, après
Toulouse, Besançon, SO Cassis Camoux,
Le Mans B, la JSM Bejaia, l’USM Bel-
Abbès et l’ES Sétif. Il avait rejoint l’Entente
en 2012, avec laquelle il avait remporté
notamment la Ligue des champions
d’Afrique en 2014. Après avoir évolué à la
JSM Béjaia et à l’USM Bel-Abbès, il avait

signé son retour à Sétif en 2019. En dis-
putant 8 saisons avec l’ESS  (2012-2017
et 2019-2022), Khedaïria a fait l’essentiel
de sa carrière du côté des Hauts-
Plateaux, remportant au passage, entre
autres, une Supercoupe d’Afrique, trois
championnats d’Algérie et deux
Supercoupes d’Algérie.  Maya H.

Le gardien de but algérien Khedaïria
rejoint Al-Shulla Club

http://www.lejourdalgerie.com

D’ALGERIE
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V o t r e  q u o t i d i e n  n a t i o n a l

Foot/ Arabie saoudite (Transfert)  

LES OPÉRATIONS de vote dans le
cadre du référendum sur la nouvelle
Constitution tunisienne ont commencé
hier pour les expatriés tunisiens dans 47
pays, ont rapporté des médias locaux.
Selon le chef de l’Instance supérieure
indépendante pour les élections (ISIE),
Farouk Bouasker, le processus de vote
pour les expatriés tunisiens pour la nou-
velle Constitution se poursuivra jusqu’au
25 juillet.   

Au total, 348 876 expatriés tunisiens
sont inscrits sur les listes électorales, sur
un total de plus de neuf millions d’élec-
teurs concernés par ce référendum, ins-
crits sur le registre électoral de l’ISIE.   

Les résultats du référendum seront
annoncés mardi, pour être ensuite soumis
aux recours, et les résultats définitifs
seront annoncés au plus tard le 27 août
prochain. 

Kamel L.

Début du vote pour les expatriés tunisiens
Référendum constitutionnel en Tunisie
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